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Frères et sœurs, chers amis, chers futurs diacres, 
 
Il faut bien le dire. Près de 60 ans après la fin du Concile Vatican II, le rôle et la mission du diacre 

apparaissent encore pour beaucoup de fidèles comme une étrangeté : « A quoi sert un diacre ? ». 
Pourtant, la figure du diacre s’enracine dans ce qu’il y a de plus parlant pour l’Eglise et ce qu’elle est, 

les Actes des Apôtres, « les premiers pas de la vie de l’Eglise » pour ainsi dire. 
 

1/ Ce que l’on peut souligner alors, c’est que dès le départ, le rôle et la mission du diacre 
s’enracinent dans l’expérience de l’Eglise. 

C’est en effet au chapitre 6 des Actes des Apôtres, alors que le Christ ressuscité est retourné vers le 
Père, que l’Eglise sous la puissance de l’Esprit Saint annonce l’Evangile et invite à la conversion. La 
communauté semble grossir rapidement et son organisation est trop fragile. Des querelles, des tensions 
se manifestent dans le partage des aides matérielles. Les apôtres sollicités estiment alors que ce n’est pas 
à eux de porter ces questions. Ils vont réunir l’assemblée des disciples, et demander de désigner des 
hommes auxquels on donnera cette fonction. Les apôtres font ce choix afin de rester plus disponibles, 
pour s’occuper de ce qui leur semble prioritaire : « la prière et le service de la Parole ». C’est ainsi que se 
fonde la figure du diacre : un homme appelé dans la Communauté, et reçoit une mission et un don de 
l’Eglise par l’imposition des mains pour s’occuper « du service des tables », c’est-à-dire de la gestion des 
biens, du partage. 

Cependant, malgré ces bonnes intentions des apôtres, les choses vont se dérouler d’une autre 
manière. Dans le chapitre 7 suivant, le diacre Etienne est arrêté et se met à annoncer la Bonne Nouvelle 
devant le Grand prêtre qui l’interroge. Pour cette raison, il est lapidé et devient le premier martyre à la 
suite du Christ. Au chapitre suivant, c’est Philippe, lui aussi membre du groupe de ceux qui ont été 
appelés pour le service des tables, pour la diaconie, qui annonce l’Evangile et surtout va baptiser un 
eunuque éthiopien au service de la reine d’Ethiopie. 

Le diacre est donc né des nécessités de l’organisation matérielle de l’Eglise, du souci de la solidarité 
de la diaconie ; mais dans les faits, dès le départ il annonce l’Evangile et il célèbre des sacrements ; il 
prêche et il baptise. 

 
2/ Le diacre, dès les Actes des Apôtres, prêche, baptise et s’occupe des personnes en 

difficulté matérielle. Il assume les trois grandes missions de l’Eglise que rappellera le Concile 
Vatican II, le Concile qui va restaurer le diaconat. 

Le Concile Vatican II dans son grand texte sur l’Eglise nous rappelle en effet que la mission ecclésiale 
est avant tout d’annoncer l’Evangile, d’évangéliser car sans cela il n’y a pas de croyants ; à ces croyants 
il faut communiquer la vie du Christ par la célébration des mystères du Christ ; ces croyants sont des 
appelés, nourris par la foi, nourris par les sacrements à vivre l’Evangile concrètement en se mettant au 
service. 

Le diacre, déjà dans les Actes des Apôtres, assume cette triple mission. Le Concile le rappellera : le 
diacre est appelé à assurer la prédication, à être présent dans la liturgie, à être au service. Mais son 
originalité est que chez lui, parce que le diaconat est né du besoin de service, le service est premier et lui 
donne de vivre les deux autres missions, la prédication, la célébration, d’une manière particulière. 

En effet, par l’impositions des mains dans un moment, comme il y a 2000 ans, vous sera conférée la 
tâche du service des tables, c’est-à-dire du souci des plus fragiles, de toutes les fragilités matérielle, 
morale, spirituelle. Vous serez appelés à aider votre évêque à rejoindre ces personnes afin qu’elles aient 



la joie de rencontrer Jésus et de vivre de Lui. C’est ce service qui est premier, c’est ce service qui est 
essentiel pour vous et qui colore votre manière de vivre l’annonce de la foi et la célébration. 

Car vous êtes bien entendu aussi appelés par votre mission à prêcher l’Evangile. Mais parce que votre 
prédication est moins fréquente que celle d’un prêtre, d’un curé auquel est confiée une communauté 
qu’il faut nourrir régulièrement, vous nous rappelez le poids juste de la Parole. Vous nous rappelez tout 
à la fois qu’il ne s’agit pas tant de parler beaucoup mais de parler de manière juste. Vous nous rappelez 
surtout que la prédication ce ne sont pas seulement des mots mais des actes et des actes en cohérence 
avec les mots. « Montre moi ta foi qui n’agit pas, je te montrerai la mienne qui agit » (Jc 2,18). 

Vous êtes aussi appelés à célébrer, à vivre la liturgie. Mais là aussi vous le faites en lien avec votre 
fonction. Une présence liturgique de serviteur, sobre, presque « en retrait », à l’économie. Par cela vous 
nous rappelez que la liturgie n’est pas un spectacle autocentré ou un cérémonial baroque. 

Elle est l’accomplissement du mystère du Christ, un effacement qui nous rappelle que toute notre 
vie de baptisé doit être un culte, un don de nous-mêmes. 

 
3/ Qu’est-ce qu’un diacre ? A quoi sert un diacre ? Le diacre s’enracine dans les profondeurs 

de l’Evangile. A quoi sert-il ? à manifester le Christ serviteur dans la communauté. 
C’est à cet appel, à l’appel pour vivre ce ministère que vous répondez – en accord avec votre épouse 

pour ceux qui sont mariés parmi vous – aujourd’hui. 
Cet appel, il traverse d’une certaine manière toute votre vie. Le prophète Jérémie évoquait dans notre 

première lecture le regard de Dieu sur chacun d’entre vous, ce premier appel à vivre de Lui. Avant de 
devenir diacre, vous êtes baptisés, enfants de Dieu pour vivre à la suite du Christ. C’est au cœur de vos 
vies de baptisés, de vos vies de famille, de vos vies professionnelles qu’un appel plus profond, plus 
précis s’est déployé, au cœur de la vie de l’Eglise pour aller vers la diaconie. 

Dans l’évangile selon st Marc, entendu à l’instant, Jésus monte sur la montagne et appelle qui Il veut ; 
mais Il appelle des personnes par leur nom. C’est cet appel, personnel, au cœur de la communauté qu’est 
l’Eglise que vous avez entendu, accueilli, discerné pour vous rendre disponible à recevoir ce sacrement 
qui renouvelle toute votre vie (mariages, couples, familles). 

Mais n’oubliez jamais, quel que soit les modalités par lesquelles l’appel à résonner, que vous êtes 
appelés pour être envoyés : pour proclamer la Bonne Nouvelle, pour chasser les démons ; pour que la 
triple mission de l’Eglise se poursuive. 

A la suite de saint Martin, que le Seigneur vous comble maintenant. 
 
Amen 


